
Portrait culturel 
Originaire de Vimoutiers, dans l’Orne en 
Normandie (France), Arnoult est arrivé au 
Québec il y a 26 ans. Depuis un an et demi, 
il travaille à l’École en tant que technicien 
en administration au Service des 		
ressources financières.

Pour Arnoult, l’École représente bien plus 
qu’un lieu de travail :

« Au départ, j’étais impressionné par le 
bâtiment, les drapeaux et les uniformes 
des cadres. Je m’imaginais un milieu em-
preint de discipline et de rigueur. Puis j’ai 
rencontré des personnes respectueuses, 
soucieuses de mon intégration et de mon 
bien-être. J’ai découvert un lieu de vie où 
le travail côtoie le sport, les moments de 
détente, le partage d’information et les 
rires. Aujourd’hui, je comprends mieux que 
l’École est indispensable à la vie des 	Qué-
bécois. Il n’y a pas une journée sans que 
les policiers du Québec ou de France ne 
voient leur vie engagée, et ça me touche 
de savoir que l’École sait y répondre !»

Langue et expression
Sa langue natale est le français, qu’il parle 
sans surprise au quotidien, même avec 
des Québécois!

Arnoult Lefebvre

Quelques expressions qu’il 
affectionne :
« Du coup », « Ça caille ici ! », « On se les pelle au 
Québec ! »

Saveurs et souvenirs de France
Impossible pour Arnoult de choisir un seul plat 
: bouillabaisse, choucroute, blanquette de veau, 
ratatouille et surtout la tarte aux poireaux de sa 
grand-mère font partie de ses incontournables.

« Pour la tarte aux poireaux, le secret est dans la 
préparation des poireaux et des champignons… » 

Curieux d’avoir les détails? Tentez de lui soutirez 
la recette de sa grand-mère, et partagez-nous la!

Les paris sont lancés : Arnoult est convaincu 
qu’en révélant le secret ancestral de la tarte aux 
poireaux de sa grand-mère, elle pourrait venir 	
hanter ses rêves avec son rouleau à pâtisserie 
spectral… juste pour remettre les poireaux dans 	
le bon sens ! » 

Musique et culture
Arnoult écoute beaucoup de musique française, 
notamment Albin de la Simone, Les Têtes Raides, 
Serge Reggiani, Boris Vian, Claude Nougaro. 
Amateur d’accordéon, il apprécie également les 
airs de musette, les tangos argentins et les petits 
groupes de rock français.

Cette musique le ramène à son enfance et à ses 
promenades dans Paris. Les airs d’accordéon 
des Titis Parisiens, des musiciens des Grands 	
Boulevards, de Montmartre ou du Café des Deux 
Moulins lui rappellent de précieux souvenirs et 
une grande nostalgie de ces moments parisiens.

Lieux préférés en France
À Paris, il aime toujours se promener sur la Butte 
aux cailles, dans le coin de la Porte des Lilas, sur 
la rue de Rivoli pour les boutiques, aux puces de 
Saint-Ouen pour dénicher des vieilles affaires.

Dans le Sud-Ouest, sa deuxième patrie, Arnoult 
affectionne Pau où on retrouve, selon lui, le plus 
beau paysage de France avec son boulevard des 
Pyrénées, les meilleures cueillettes de champi-
gnons et une excellente équipe de rugby. Il avoue 
être un peu chauvin!


